
 

Semaine du 11 au 18 décembre 2022 
Paroisse Notre-Dame de l’Assomption de BOUGIVAL 

1, Rue de la croix aux vents 78380 BOUGIVAL 
        e-mail : eglisebougival@free.fr     tél : 01.39.69.01.50  ou  06.70.35.10.56   

site et informations de la paroisse www.paroissebougival.fr 
       

 

 

Le temps presse ? 

 

«Pour le Seigneur, un seul jour est comme mille ans, et mille ans sont 

comme un seul jour. Le Seigneur n’est pas en retard pour tenir sa 

promesse, comme le pensent certaines personnes ; c’est pour vous qu’il 

patiente : car il n’accepte pas d’en laisser quelques-uns se perdre ; mais 

il veut que tous aient le temps de se convertir ». (2ème lettre de St Pierre III. 8b-9) 
 

Dans sa Providence Divine, Dieu a voulu que cette année, l’Avent ait bien 

4 semaines complètes puisque le 25 décembre sera un Dimanche. 

Si cela nous donne plus de temps pour nous convertir, que cela ne nous pousse pas à dire : « on a encore le 

temps, on verra demain !... »  

Il ne reste donc que 15 jours avant Noël, les vacances commencent dans 1 semaine…et les départs pour 

certains seront donc dans 5 jours…  

A chacun de s’organiser en conséquence (entre autres pour avoir le temps de se confesser…) afin de bien 

utiliser ce temps précieux et ne pas abuser de la patience divine …  
 

Non tempus fugit sed nos fugimus, (ce n’est pas le temps qui passe, c’est nous qui fuyions…) dit un proverbe 

latin !  

A démentir ! 

Sainte et joyeuse conversion à tous et chacun de nous ! 

 
P. BONNET+, curé. 

********** 

INFOS DIVERSES 
 

• Mardi 13/12 : seront célébrées les obsèques de M Jean François DUMAS, à 10h00 

• Adoration continue du Saint Sacrement de mercredi 9h00 à jeudi 18h00 

• Mercredi 14/12 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 10h30 à 11h30 

• Mercredi 14/12 : Réunion des « Foyers Chrétiens » CANA, à 20h30 

• Jeudi 15/12 : Confessions de 20h30 à 21h30 

• Vendredi 16/12 : Assemblée Générale de l’Union paroissiale, à 20h30 à la maison paroissiale 

• Samedi 17/12 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 11h00 à 12h00 

 

Un grand merci à ceux qui ont ou vont distribuer dans les boites aux lettres les « flyers » avec les 
horaires de Noël.  

 

 

Attention : En raison des vacances scolaires, la messe de dimanche prochain 18/12 est uniquement à 11h00 
 

 

Secrétariat :  
 

Lundi, Mardi, jeudi et Vendredi : 9h30-11h30  
 

Confessions : → Une ½ h avant messes de 

semaine ou sur rdv 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lundi 12/12 09h00 Notre Dame de Guadalupe Messe en l’honneur de la B.Vierge Marie 

Mardi 13/12 09h00 Ste Lucie, Vierge et Martyre Messe pr Ghislaine MENDRAS  

Mercredi 14/12 18h30 St Jean de la Croix Messe pr Michel REY 

Jeudi 15/12 18h30 De la Férie Messe pro Populo 

Vendredi 16/12 09h00 De la Férie Messe pr une Intention particulière 

Samedi 17/12 09h00 De la Férie Messe pr Mireille GARNIER  

Dimanche 18/12 11h00 4eme Dimanche de L’Avent Messe pro Populo 

Rappel : Pour être au courant 

d’informations comme des 

changements d’horaire, des 

appels pour tel ou tel besoin 

urgent, etc. n’hésitez pas à vous 

inscrire sur le listing prévu pour 

cela au secrétariat…  

mailto:eglisebougival@free.fr


Archéologie Biblique ! 

Perchées sur un plateau surplombant la mer morte, à trente kilomètres de 
Madaba, se dressent les ruines de la forteresse hérodienne de Machéronte. 
Détruite sous Pompée, elle fut reconstruite par Hérode le Grand soixante ans plus 
tard, et devint alors un palais-forteresse, idéalement situé pour gouverner les 
territoires de l’est du Jourdain. Depuis les remparts de Machéronte, il était ainsi 
possible de communiquer avec l’essentiel des places fortes hérodiennes : 
Jérusalem, l’Hérodion (près de Bethléem), l’Hyrcania (désert de Judée), Masada 
et l’Alexandrion (nord de Jéricho). Mais ces pierres préservées par le temps 
témoignent surtout d’un épisode bien connu des Évangiles : celui de la célèbre danse de Salomé qui entraina l’emprisonnement 
de Saint Jean-Baptiste puis son martyre. 

L’historien judéo-romain Flavius Josèphe dans ses « Antiquités judaïques » (XVIII 5.2) rapporte que Machéronte fut donc le 
lieu où saint Jean Baprtiste fut emprisonné Machéronte continua d’être occupée jusqu’en 71 ap. J.-C. au moment de la Grande 
Révolte juive où elle fut détruite par les Romains chassant les rebelles juifs qui y étaient installés. 

Pendant cinq décennies de fouilles, des équipes d’archéologues successives ont travaillé sur ce site Machéronte situé en 
Jordanie. Une entreprise de longue haleine supervisée ces dix dernières années par l’archéologue hongrois Gyozo Voros de 
l’Académie Hongroise des Arts (Département des Antiquités). Les volumes de recherche Machaerus I-II-III, comptent plus de 2 
000 photos et plus de 1 500 pages publiées sur Machéronte. Ce qui en a fait l’un des sites archéologiques les mieux documentés 
de Jordanie. 

Le site, s’étendant sur environ 5 000 mètres carrés, après 
avoir été perdu pendant près de 1735 ans, a été identifié en 
1807.  Les fouilles et les travaux de restauration ont 
commencé à être conduits à partir de 1968 sous la houlette 
de baptistes américains, suivis par des Allemands (1973) puis 
par les Franciscains (1978-1981 ; 1992 ; 1993) et les Hongrois 
depuis 2009 en collaboration avec le Studium Biblicum 
Franciscanum. Les fouilles ont révélé pas moins de 10 000 
mètres cubes de débris.  

Au fil des ans, les experts ont établi la chronologie des 
différentes phases du monument et la stratigraphie de ses 
couches archéologiques. Les travaux ont consisté à 
rassembler des éléments de la citadelle de Machéronte à la 
lumière de l’architecture hasmonéenne et hérodienne de 
Cisjordanie et des preuves archéologiques de sources écrites 
du Ier siècle ap. J.-C. 

On a utilisé le procédé d’anastyloses (une technique de 
reconstruction à partir d’éléments d’origine, d’un monument 
en ruine) pour reconstruire ce qui pouvait l’être du bâtiment 
initial. Ensuite, l’équipe a poursuivi le processus de 
conservation, de consolidation et de préservation du 
monument, avec un programme de gestion de site durable, 
impliquant la communauté locale. L’idée de fond des 
archéologues était de « situer le site archéologique 
dans son contexte du Nouveau Testament et de le 
reconstruire aussi clairement que possible à la 
lumière des recherches 
historiques, architecturales et 
archéologiques du XXIème 
siècle. »  

Mission accomplie pour Gyozo 
Voros : « Machéronte est laissé 
aux prochaines générations en 
tant que lieu historique et 
archéologique authentique et 
fiable, mais surtout en tant que 
site de pèlerinage chrétien  ». 

Jean Baptiste dans sa prison.  
Du livre du Père Daniel Ange : Jean baptiste, pour le nouveau millénaire, le prophète de 

lumière. 
 
Comme une inclusion, la vie de Jean s’achève comme elle avait 
commencé.  
Au début, le doux désert pour Dieu. À la fin le dur désert de ceux qui sont 
contre Dieu.  
Jadis, l’admirable solitude des dunes et des rochers à perte de vue. 
Aujourd’hui, l’effroyable solitude entre quatre murs salle.  
Jadis, le silence sonore des vastes espaces. Aujourd’hui, le silence 
oppressant d’une prison.  
Jadis, la grande paix des nuits étoilées. Aujourd’hui, l’angoisse d’un 
souterrain obscure.  
Bref, aux deux extrémités de sa vie, un mystère de désert et de solitude, 
de silence et de pauvreté.  
Au désert, il fut un pauvre se contentant pour vivre du strict minimum. 
Aujourd’hui, c’est la pauvreté ultime : être privé de sa liberté même, et 
sans doute de sa santé.  
Au désert, il vivait dépouillé. Aujourd’hui, le dépouillement est à son 
comble.  
Jean vit son purgatoire. Il se laisse purifier par l’amour. Il redevient comme 
un enfant. Il est totalement dépendant des autres. Il ne peut plus rien faire 
par lui-même. Il est pauvre, de cette pauvreté ultime.  
Pour Jean, c’est l’ultime saison de son existence. La vie au désert, c’était 
un austère hiver. Le temps de rayonnement, un radieux printemps. La 
Rencontre, un bref mais glorieux été. Et voici le temps de l’automne : le 
temps où, une à une, les feuilles quittent l’arbre temps de l’ultime 
dépouillement.  
Aujourd’hui, il prie pour tous ceux qui sont venus à lui en si grand nombre, 
au bord du Jourdain, pendant cette année complètement folle, faites de 
bain de foules, et de baptêmes à tour de bras. Il revoit un à chacun de ces 
visages, ces yeux qui ont dévoré son propre visage. L’Esprit Saint lui 
murmure tous ces prénoms entendus pendant ces heures où il 
‘confessait’, si l’on peut dire.  
Dans ses mains priantes levées vers le Seigneur, il porte toutes ces 
personnes confiées l’espace d’un instant par le Père à son ministère de 
prédicateur et de baptiseur. Il ne les abandonne pas. Il ne les lâche pas. Il 
s’en sait responsable devant Dieu. Personne ne peut les arracher à son 
âme. Elles font, en quelque sorte, partie de son existence, presque de son 
être. En tout cas, de son service d’amour et de vérité. 



 
 

 

Et si l’on pensait à faire un cadeau aussi à la paroisse pour Noël ?... 
 

Beaucoup de paroissiens fêteront Noël en dehors de Bougival ce qui se comprend 

tout à fait !  

La présence des plus de 350 santons marquera cependant visuellement la profonde 

communion de prière et de charité qui nous unit !  

Le mot « santon » vient du provençal santoun qui signifie « le petit saint » : une 

belle expression signifiée par notre crèche de notre foi en la « communion des saints » et de notre 

espérance de nous retrouver tous ensemble aux dimanches suivants, ayant « grandis en sainteté » car 

ayant été comblés des grâces reçues dans tous ces lieux où les uns et les autres célébreront cette Sainte 

Nuit de la naissance de Notre Sauveur. 

Si les santonniers modèlent leurs santons avec de l’argile (avant qu’ils aient revêtus leurs couleurs grâce à 

vos talents picturaux), permettez-nous de rester un peu « terre à terre » !... 

L’absence de paroissiens aux messes ne prive pas de prières, mais d’offrandes…or la paroisse, comme 

tout le monde est impactée par l’inflation, notamment pour ce qui est de l’énergie que nous devons payer 

comme une entreprise et non comme des particuliers… Cela explique entre autres le fait que les messes 

de semaine ont été sans chauffage et que pour l’adoration a été mis en place un poêle à pétrole pour ne 

pas avoir à chauffer toute l’église. Le presbytère, quant à lui, est un bâtiment avec de nombreuses fenêtres 

très disjointes qui doivent être remplacées depuis plusieurs années par la mairie qui en est propriétaire, 

mais qui ne l’a pas encore budgété à ce jour… un calfeutrage a été fait par notre curé ici où là… mais il y 

a encore de la « perte en ligne » … 

Alors, sans pour autant se mettre à croire au Père Noël ! si vous n’avez pas l’occasion de donner à la 

quête in situ à et pour Bougival… un petit geste cadeau (à l’ordre de « paroisse de Bougival » si c’est par 

chèque) sera apprécié… Merci d’avance !  

(Père BONNET et Le Conseil Pour les Affaires Économiques) 

 
Si notre plus grand besoin avait été... (Texte anonyme) 

 

Si notre plus grand besoin avait été la formation, 
Dieu nous aurait envoyé un enseignant. 
Si notre plus grand besoin avait été la technologie, 
Dieu nous aurait envoyé un ingénieur. 
Si notre plus grand besoin avait été l'argent, 
Dieu nous aurait envoyé un banquier. 

Si notre plus grand besoin avait été le plaisir, 
Dieu nous aurait envoyé un comédien. 
Si notre plus grand besoin avait été la santé, 
Dieu nous aurait envoyé un médecin. 
Mais notre plus grand besoin était le pardon, 
Alors Dieu nous a envoyé un Sauveur. 

Un grand merci aux distributeurs dans les boites aux 

lettres du flyer pour inviter les bougivalais aux messes 

de Noël. 

 

Merci à tous, distributeurs ou non, de prier pour tous 

ceux qui les auront reçus ! 

 

Il reste encore quelques paquets prêts à distribuer par 

ceux qui se sont inscrits, mais aussi des endroits qui 

cherchent des distributeurs : 

- Le Bois Fleury 

- Le Quai Boissy d’Anglas (sauf le N°69) 

Pour ces deux endroits, il faut des personnes y résidant 

car il y a besoin d’un code pour accéder aux logements. 

 



Comment un curé se prépare à Noël 

ou adorer au milieu du chaos 
 

Par Don Guillaume Chevallier, Cté St Martin, 

Curé de la paroisse St Bernard à Dijon. 
 

 
Mon Père, on peut chanter « Jésus Ahatonia » à l’offertoire ? 
C’est un Noël huron, écrit par Saint-Jean de Brébeuf vers 
1641. » « Parfait, d’autant que les trois quarts des choristes 
sont partis en famille : le titre qu’il manquait à la chorale des 
derniers des Mohicans ! ».  
 

Marie, nous serons à Bethléem dans deux jours. Tu es 
prête ? 
Je pars à vélo, poster les vœux pour les paroissiens. Il va falloir 
ruser pour les distribuer dans les immeubles à code… Il pleut 
là, ou il neige ?  
 

Ce recensement nous ramène sur la terre des Ephrata… Le 
moindre des clans de Judas, c’est chez toi que doit naître un 
sauveur. 
Elle est où déjà la rue Félix Ziem ? Je suis trempé… 
Les enveloppes commencent à prendre l’eau… Je 
m’abrite au fond de l’église, dégoulinant. Le 
temps de dire l’office, et de voir comment rend la 
crèche. Avec une voûte à 18 m et des 
personnages de 8 cm, il va falloir des jumelles 
pour comprendre de quoi il s’agit… C’est la fois 
qui sauve, pas la déco ! 
 

Marie, peux-tu marcher encore ? Il ne veut plus 
avancer, cet âne ! 
C’est là que la photocopieuse tombe en panne. 
600 feuilles de chants à imprimer pour tout à 
l’heure… Grrr !!! Je crois bien que j’ai dit des 
gros mots… Heureusement il n’y a personne au secrétariat à 
cette heure-là. « Ah, vous êtes encore là Delphine ? ».  
 

Je suis la servante du Seigneur.  
C’est moi qui aurais besoin de me confesser avant les messes 
de ce soir… 
 

Un peu long, la fin de la route… On a de la poussière partout, 
même dans les cheveux.  
Heureusement que j’ai eu cette journée de désert lundi. J’y 
serais bien resté, moi au désert. Marie, c’est que mon cœur 
brûle en aimant Jésus mon Sauveur. Silence, il vient. 
 

Pas de place ici non plus ? Viens, Marie, on va aller voir plus 
loin. 
Je m’étais juré de ne jamais aller faire les courses un 24 
décembre… L’horreur… Le Secours Catholique a encore 
appelé cet après-midi pour nous annoncer deux personnes 
de plus pour demain… On sera 29.  
 

Une étable ? De toutes façons, on n’a pas le choix.  

Un sapin est apparu dans le salon, et aucun des frères ne sait 
qui l’a mis là ? ; ils disent tous en cœur qu’un sapin ça ne sert 
à rien, ça encombre et ça met des aiguilles partout… 
Personne d’autre n’a la clé de la cour. Il y a un menteur parmi 
nous… attendons de voir lequel s’occupe de le décorer pour 
trouver le farceur !  
 

Ce bœuf est parfait comme chauffage d’appoint. Adopté !  
Quoi ? Encore quelqu’un à l’église pour se confesser à cette 
heure-là ? Personne n’a lu les horaires ou quoi ? On a 
confessé 10 heures en deux jours… Je ne finirai jamais mon 
homélie… « Bienvenue, Monsieur. Pas confesser depuis 30 
ans ? Welcome ! »  
 

Joseph, ce sera parfait… Je peux m’installer ici, regarde…  
Wouaou  ! Confession lastminute.com. Confiant 
comme un enfant… Il pleure de reconnaissance. 
J’ai même gagné une bouteille de jurançon : « ce 
sera pour la messe de Noël, vous la célébrerai 
pour moi ! » Jésus aura le goût de mon pays…  
 

O Sagesse, O Clé de David, O Soleil levant, O 
Emmanuel… Viens, viens nous sauver. 
 

Je vais me poser quelques minutes au salon 
avant la grande soirée… quelques Sms à la 
famille, en attendant de se revoir après-demain… 
Un thé bien chaud… Mais… Le sapin a été 
décoré ?! 

 

La dernière échographie était parfaite. Confiance…   
Oh nooon… L’église est pleine de 18 heures ? Des enfants 
partout ! Zuuut… Je pensais que les gens viendraient 
davantage à la messe de 23 heures… Si je la mettais à l’heure 
du goûter, on déborderait sûrement… Allez, c’est parti… Dans 
la pénombre, l’orgue commence à jouer. Je prends l’enfant 
Jésus, caché dans la chasuble. « Douce nuit, sainte nuit… »  
 

Joseph… Il est là ! 
« Au nom du Père et du Fils et du Saint Esprit. Le Seigneur 
soit avec vous ».  
 

Et avec toi aussi.  
Le lendemain, j’apprends par la femme que mon pénitent a 
rendu l’âme dans la nuit.  
 

Gloire à Dieu au plus haut des cieux et paix sur la terre aux 
hommes qu’il aime. 
 
 

Faits réels uniquement 


